
82C           Quand un enfant te sourit.

T'embrasses des pensées noires, te disant seul au monde.
Tu nages dans un brouillard, en lutte' à quelque fronde'.
C'est le prix à payer, quand on cherche le pur,
C'est le prix à pleurer, je sais parfois c'est dur.
  Tu marches en incompris, sur les pas du destin.
  Autour de toi on rit, ils ne comprennent rien.
  C'est le prix  à payer, quand on donne' sa chaleur,
  Faut pas désespérer, c'est malin le bonheur.

Mais quand un enfant te sourit, un inconnu, au gré des rues,
À cet enfant qui te sourit, ton cœur éclate' il n'en peut plus.
Ce bonheur là, c'est le plus fort, c'est l'instinct de ce qui est beau,
Dans ce sourire' y a pas d'efforts, ce sourire' là, c'est un cadeau.
  Mais quand un enfant te sourit, sans rien dire', just' en te croisant.
  Cet enfant là, même' s'il oublie, aura marqué ton cœur de grand.
  Cet enfant là qui t'a souri, c'était une' partie de sa vie.
  En une' seconde il a compris, et d'un sourire' t'a dit merci.

T'embrasses en solitaire, des pensées de futur.
La bêtise est une' mer, il faut franchir ce mur.
Regarde en dessous toi, regarde ces enfants,
Ils cherchent à travers toi, leur univers de grand.

Mais quand un enfant te sourit, un inconnu, au gré des rues,
À cet enfant qui te sourit, ton cœur éclate', il n'en peut plus.
Ce bonheur là, c'est le plus fort, c'est l'instinct de ce qui est beau,
Dans ce sourire', y a pas d'efforts, ce sourire' là, c'est un cadeau.
  Mais quand un enfant te sourit, sans rien dire', just' en te croisant,
  Cet enfant là, même' s'il oublie, aura marqué ton cœur de grand.
  Cet enfant là qui t'a souri, c'était une' partie de sa vie,
  En une' seconde' il a compris, et d'un sourire' t'a dit merci.
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